
24HEURES 27 NOVEMBRE 2010 

Les entreprises étrangères se multiplient à 
Rolle 
Avec l’ouverture du siège d’Ineos, Rolle compte désormais une quinzaine de multinationales 
et s’affirme comme «the place to be»  

Située entre Lausanne et Genève, la ville de Rolle aura dû patienter quelque temps avant 
d’attirer à son tour les sièges de certaines grandes multinationales. Nyon ou Morges se sont 
avérées pendant longtemps plus attractives pour ces dernières, car plus proches de Genève ou 
de Lausanne.  

Hier, l’inauguration du spécialiste chimique britannique Ineos a confirmé un changement de 
tendance et le dynamisme de cette ville et région, habitée aujourd’hui par une quinzaine de 
sièges de grandes entreprises internationales, dont Yahoo, Cisco Systems ou les bananes 
Chiquita. «Rolle est devenue une ville internationale, proclame sans hésitation et avec 
satisfaction le syndic de la ville, Daniel Belotti. Et si Rolle est parfaite pour Ineos, je peux 
affirmer que Ineos est aussi parfait pour Rolle.»  

Un enthousiasme que tous ne partagent pas forcément. «Nous comprenons que notre arrivée 
puisse créer des tensions, comme par exemple du point de vue des infrastructures à 
disposition», explique Jim Ratcliffe, président et fondateur d’Ineos. L’arrivée de ces grands 
groupes internationaux – et des employés étrangers qui suivent – aboutit en effet à un marché 
immobilier plus difficile avec des prix à la hausse. Il en faudra des logements pour la 
cinquantaine d’employés et leurs familles, exilés de Grande-Bretagne et d’ailleurs, qui 
occuperont les bureaux du groupe britannique d’ici à un an.  

«Nos employés sont là pour s’établir à long terme», a voulu rassurer Jim Ratcliffe, qui 
souhaite logiquement établir de bonnes relations de voisinage entre son entreprise et la 
communauté locale. Le 27 novembre, une première soirée de charité avec le Lausanne 
Hockey Club aura lieu sous l’impulsion d’Ineos.  

Un atout imparable  

L’attractivité des hautes écoles suisses comme l’EPFL a conforté le choix d’Ineos de 
s’implanter sur La Côte. Le groupe britannique, qui a besoin d’être à la pointe au niveau 
technologique, est aussi prêt à établir des collaborations perçues déjà comme fructueuses.  

Au-delà du cadre de vie agréable de la région, la question fiscale a naturellement été un atout 
imparable dans la volonté d’Ineos de s’installer sur l’arc lémanique. Le géant pétrochimique 
ne s’en cache pas, puisqu’il a déjà estimé que le déménagement de son siège de Grande-
Bretagne en Suisse lui permettra d’économiser environ 450 millions d’euros (près de 
600 millions de fr.) sur les quatre prochaines années.  
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